
rSl^ S^Edouard coinpte,.cetto «mée, 95 élèves dan.
le Cour. Académique, dont 61 gaiçon. et 34 fUlea.

Par '-éducation pratique" von» entendez, j'imairine.

1^ chxffres, la tenue des liWes, V^ngUis, 1.L^à^ commerciale, la rtAiographie, la d^rfylogr^çwTl.

lonseignement ménager. Nous avons tout œlfc U j L
«ne classe dite commerciale dami chaque académie. La
tenue des livres et la comptabilité y sont en honneur.

I/anglais est enseigné partout: /Plusieurs commu-
nautés cette année, ont fait venir des Etato-Unis ou d'On-
teno des maîtresses spéciales qui ne s'occupent que de
langlius. Lon emploie les méthodes les plus i^oentes.Lan dernier, j'ai distrait 100 doUais de mon modeste
budget, et ]'ai donné, dans chaque école, un prix à Pélève
qui avait le mieux réussi dans l'étude simultanée du fiMi-
çais et de l'anglais.

La sténographie française et anglaise est aussi à
1 ordre du jour. La dactylographie est Cernent en-se^ée aux garçons et aux filles. A l'Académie St^Toseph
dHochelaga ,'ai compté 72 petits garçom, déjà habiles
dactylographes.

Et la télégraphie. Allez à cette même académie, vousWerea une station télégraphique, et .«us verrez à
l'oeuvre 24 télégraphistes. (1)

Ayant Noël dernier, je visitais l'école de Notre-Dame
des Victoires, dirigée par les Frères dv Sacré-Cœur.
QueUe ne fut pas ma surprise de trouver t%u fond d'une
cla4Me un appareil de télégraphie sans fil. L'on pouvait
communiquer ainsi avec l'Ecole MeiUeur, ce qui prouve
que nous entretenons avec la Commission Centrale les
relations les plus intimes (rires) et les meilleures. ,

(1) Cette liutallation a coûte cinq oenta dollan à laCommiMloii Scolaire d-Hochelaga.


